
DIMANCHE 5 MARS 193) 

icerts et Spectac les 
tffmrwéH* tXonbmmtt j a n m M pu U morétU dtt tptcUdtt <rsi sont 
m Aaau ut coUmuit à titre dtntormatum 

OC I T O U D a i T 

. U X . — H l M M * M * > T M « t n . — 
AMtonrTim (aiatiiWe. 15 h. Soirés: 
M k. M ) . < U Vawr. J»r*n»» ». 48980d 

H O U B A I X . — Hi»a>»era»ie.TMitr». — 
a La Tsaea », I* eW-d'œn-vT» de Poccini, 
•ara sVtaaés diraanch» prochain 12 mers, 
• a saatlali , par la Troopa d» Gaad. La 
soraboa a'onvrire mardi matin, chas Jané, 
14, raa de la Gare. *4025d 

HOUBAIX. - , assis»» Salst-Lsals, 71, 
• fa» Dseearta*. — «La Oaauar iaœaaa ». 

— I/eTsaHante ta-oup» m i t e a La B O D M 
> Utaaédte », (joi Tient de fournir m » tria 
•tarOkrat» saison en interprétant arec le 

•Sas crand aaocèa dea œuvres d'ssw «amure 
•«•faa qaa a Da Divorce », da Bonr»et. et 
- « C a s Damée a u chapeaux verts », 
«fAeraaniM, T» terminer en beauté la 

I eaaapajrne 1032-33 en présentant la pièce 
•a tatéressasite de Tristan Bernard: a Le 
aaaasevr. Iocoiron. > 

C'aat (e dimanche 19 mare, à 16 h., qoe 
•ara eloanée cette dernière séance. La ré-
HJ»lli m de « La Bonne Comédie », la va-
laaa* de aea éléments, la couscieaiee qo*aa 
apportait à une mise an point intelli-

• dea œuvre» <to'dj interprètent, tout 
permet d'aeaorer on* Créa bonne re-

ation da l'ouvrage da Tristan Bec-
fait d'bomeasr et d'esprit bien fran-

Caaoart da la Symphoala Marlot-
Liaaé à l'Haapioa Blaaehamailla. — C'est 

j anjoard'bui, de 10 h. 30 à 11 h. 30. que la 
Symphonie des Amicaie» Léon Marlot-
1.40414 donnera un concert -apéritif aooa la 
direction de M. Raoul Tétin, aux vieiUaros 

a de l'Hutpicr BlancbeunaUle. 
Sali» des fêtas de* Amicale* laj. 

aea». 41 , raa d'Alaace. — O s * amjonr-
d.hoi dimanche, à 11! h., que aéra donné 
le («la de comédie offert par le» amicale», 
toitaira, J.-J.-Ronsseau, J. Slacé et Mi-

coatat. Au prorramme: c L e a forfaits de 
Wyai aiaua», raade-vitle en 1 acte de Chi-
rot et Dora ; «Les joies dn foyer», comédie 
en 3 acte» de Maurice Heoaec/nàn. Cee 
deux pièces seront interprétées par In 
troopa da Théâtre Populaire, réfisseur M. 
bacten Désire. Ce concert aéra aarémenté 
par l'aDdrtroa *> la Symphonie Deleaetrne, 
directeur M. J. Verdonck. La location 
•ara ouverte aujourd'hui, de 10 h. à midi. 
à l'école de la m Deleaenne, ou le» ret-a-r-
datairca pourront s'adresser. 

WATTRELOS. — Sali» U Conoarde. 
(Lakaareur). — Aujourd'hui, dimanche. 
A 18 h-, (rende représentation théâtrale. 
Aa procramme, « L e s deux réserviste»», 
easeédis mai taire en un acte; « Sacer
doce », traarédke en 3 acte» de Pierre Do
m i n e . Prix des places: 5 et 3 fr. 1 fr. 
pour Isa enfants. 

TOURCOING. — Théâtre Municipal. — 
Oe dimanche, a 14 h. 40, le chef-d'œarre 
de Frans Schubert. « Chanson d'amour », 
aree ta coacoon de la drrette Jeanne 
Marceau ; da Mme» OoJm, Olive; MJL Fer-
atoad, Itoacier, Letertre, Konein, Deian-
aoy. Au 2e acte, « Moment musical ». dan
s é par lea damea du corps de ballet. Entre 
le deuxième et troisième actes, le pre-
aaier nMarement de la a Symphonie Ina-
anevéa», sera joué par l'ut théâtre aooa 
la direction s e M. Brisa ni. A Su h. 10. 
reprise de a Giadya », arec la concours de 
la drrette Jeanne Marceau. Obef d'or
chestre M. Leclercq. 

Clsé-Théâtre Familial. — a L'Ai
gle* », — pour cette semaine, la direction 
da Ciné-Théâtre Familial a mie au pro-
etraname, sa spectacle de choix, r.vec 
l 'cAarloo». Qui ne connaît les pares 
ssaosTSates dans teassoesles Ed. Rostand 
• traduit les sentiments ai francaja dn doc 
da Keiehetadt en lotte contre Metteenioh, 
le redouuble homme d'Etat, o/oi a'ef-
ira /a i t tant de l'influence du ma de l'Em-
asarcar. Et <tui ne connaît également le lé-
(sadaàre Flambe» a, dont l'ingéniosité tend 
s s a s cesse â faire revivre, soaa les yeux 
da Sis de sus Empereur, les épopées rto-
rieuaia dea (rasades (narre*. 

<Jn*| sujet pouvait, mieux que celui-14. 
as porter aa cinéma parlant? et qoettes 
satisfactions durent reesentarent Victor 
Francen (Flambeau), et .Simone Vaudry | 
fia doc de Retchstadt), à incarner ces 
deax persooaafes historiques, dans des 
rMee s i pleins de (Tendeur. 

Aussi c'est arec on réel plakarr que l'on 
Ira roir l'a Aiglon ». 

Amical» da Saiote-TMriee ai da 
' lastrtstte* Nstra-Oama. — Démanche 12 
mars, â 10 h. 30, (rende aéonoe récréative 
W la «aile de* («tes du Foyer Xotre-
lAsaae, sons la présidence de M. l e c i a -
ktaaa Mouquet, archrprètre de Roobarx-
r»arooin(. A cette occasion, la Section 
Ira antique da l'Amicale exéenter* on 
ffsanamme da choix qui sera très appr»-
i é de tous eeax qui recherchent les dis-
ractiena satires et intéressantes. 

Dea carte» aux prix de S fr., 3 f r , 3 fr., 
•a* «a rente au sièf/e de l'Institution. 18. 
no de Waillv. et ches M. Wmant, raa Na-
kxaale, oh U est indispensable de faire 
aaséroter s e s cartes. 

- A la parais»» Salste-Aaae. — Le 
ecm»a dratnatiqne Saint-Albert le Grand 

prépara poor la danaacha 18 mars, un 
aa/stèia aar La Paaaion. întivnlé * Judas 
dans la Pass ion», inspiré par la crand 
drame dn Calvaire. Décrire l'âme de Ju
das, c'est e s que l'auteur s'est efforcé de 
réalisai; l'a faim Uon dn traître dans la 
tentation, son amour désordonné pour l'ar-
f ea t qui le fait succomber. Après sa faute. 
•> «race drrine le poursuit, mais elle se 
hesn-te raiaement » la démence de son re 
mords et A son désespoir. 

Spectacle darae d'une hante estime, plus 
basa qu'âne pièce de théâtre et préparé 
aoifnauaensuit par les nombreux acteu 
qui ont, d* pins, l'ambition de faire dv 
bien. Aasai, dès anjourd'b». réserve» le 
dimanche 10 mira, pour assister h ce mys 
tère dramatique qui ne sera représenté 
qu'une seuls foi*. 

Selssdltf-Claéma. — Le film rée-
Usé par Jacques de BaroevceAi et qui 
lient cette semaine l'écran de la rne des 
Anges, est une oomédre dramatique d'an 
intérêt paissant. Le a Dernier choc » ap
partient 1 la eatétorie des production» 
marmea qui exigent une miae en scène 
très soignée d'autant pins que leurs 
adaptation» traduieent des imagée d'au 
réalisme saisissant, dans lesquelles il n'y 
a point de place pour la convention. Pour 
on* foie, noua noua évadons dn studio et 
noue royona du cinéma. La crise eeuti-
meotale nul aa déroule dans l'atmosphère 
•"gelsaante du large eat rendue plus »en-
eible encore par les appela déchirants des 
ah-ènea qni trônent la brome, les cloche» 
dea voiliers et tous les moyen» de fortune 
qu'utilisa la marin qni flaire le danger et 
que la fidélité aux traditions ancesrreies 
nimbe d'un» auréole Tirtwieuee. La dis
tribution eat de tout premier ordre; aux 
cotes de Jean Murât, toujours brillant 
dans l'uniforme de marin, Danièle Parole 
apparaît tonte menu» mais pleine d'un 
cbaaxne exquis qu'a*» partage arec te dé-
licïeejae Venah Tarai. La musique du film 
est elle-même agréable et noua entendona 
arec plaerir les strophes du «plus beau 
Tillage. » 

En première partie: I A bas les hom-
m * V _ J î " i e m i a «osa»* et «Gentleman 
camoriolenr », nue comédie pariée complè
tent le programme arec le» actualité» de 
U semaine, 

j > ? è * — G r »"« Théâtre, — Aujour-
* " » d B n 5 " c k * - â 14 h. 30, » La Habane-
r a » ; à 20 h. 30, c L a k m é » . 

Théâtre Sébastopol ». — Aojoor-
' "0 et à 20 h , « Le 

i CASINO DE R0UBAIX I 
T. 13.14. Mat. 8 h. 30. 8afr. 8 h. 3 0 1 

LA FEERIE DU JAZZ 
Film en couleur aree P. Whltemaa 

NOTRE-DAME DE PARIS 

I 
Fnm historique arec Loa-Chaaey 

Vendredi: CHANSON D'UNE NUIT 

I — C O L I S É E -
Matinée 3 h. 30. • Seiré* 8 h. 
Llllan Harvey . Henry Garât 

Pierre Brasseur . Franconay dans' 

Un Rêve Blond 
et nne amusante comédie : 

COUP DE BOURSE 
Deaalns animés sonores-

UNIVERSEL 
CINÏMA 60 RUE DECREMt 

U» GAJTÉS de L'ESCADRON 

I
Ciné-Danc1^ Jacobs, Wattrelo» 

C'est s u BAL JACOBS que la jeuneee-l 
• * • " • • •• • ' • • x «Tec le a N I C t A 
ORCHESTRA », _ A D CLVfS : H » 
Garât M M a , Lsmonnler dan* a I 
EST C H A R B A N T » . — 0 n drimel 
•onore et le jonrnal parlé. 

BOURSE DE LILLE 
do samedi 4 mars 1083 

d'hoi dimanche, i 14 h. 
jour et te nuit. 

Mercredi e s Soirée 
Jeudi en Matinée et Soirée 

REPRÉSENTATIONS DE GALA 
arec la plus grande vedette 

de la chanson : 

MARIE D U B A S 
• t le* principales ATTRACTIONS 

du Casino de Paria 
N a y e s pas le regret d"aroir manqué 
l'occaaion unique qui rou» est offerte 

d'entendre Marie DUBAS. 
- — Location ouverte — 

ROUBAIX 
'imAJPAQV —• « w - D A j r o n r o :— 

à i U i l f v r i U Y A 1S8. m» narre-de-Bonbatx 
* * * * * * • j « A W > B A L r L B U B I . 2 . « f c , , . 
? " v * * i U m î * ! r B * * W - W«rl l>»<*on d e fleura. -
r ^ * i n , ™ I , ; A 5 ( > , î m ° ° » « * A i n > B , e p é r e t ^ ? ^ 
• • • • • , <»en» U l a n t e r n e ) , a r a m » r c « l 1 B » 

_ CINE-THEATRE I 
Avaa. Gaat-Dron, Tourcoing. Tél. 382 

Matinée k 15 h. 30. - Soirée à 20 h 
L'AIGLON " • Fraseen, S. Vaudry 

— DIAMANT BALLADEUR — 
—TOBY A U MUSEUM — 

En soirée, on débute par le grand 

RUE LACROIX ROYAL 
L E L E U 

Hsarl Garât dans U N E P E T I T E FEMME 
DANS LE TRAIN. — LA COMPLICE. 
Beau drame de matelots, parlant f 

AU FRESNOY 
A L'ÉCRAN : 

Séances permanente» de 15 h 23 h 

les Vignes da Seigneur 
arec Simone CERDAN 

et Victor BOUCHER 

LE SOUS-MARIN BLESSÉ 
La Maison de Tout Repos 

ACTUALITÉS 
A U DANCING : 2 orchestres 

Promenades «or pistes aveo petit* 
chevaux pour enfants 

Locat. 10 à 12 h. - T e l 563 T g 
Hippodrome Tourcoing 

T. 11.3S. Mat. 3 h. 30. Soir. 8 h. 30 

Notre-Dame de Paris 
DURAND SENATEUR 

TsTîxO 
Comédie gaie avec udart 

3.S1 LYMPIA O U C H A R D 

Vatinée â 3 h. - Soirée h 7 h. 30 
Victor Boucher dan* 

Les Vignes du Seigneur 
LE SOUS-MARIN BLESSE 
où la lutte de l'homme contre l'eau 

100 % parlant 
DANCING 3 i M h. avec le célèbre 

Jazz Blues Boys Orchestra 

P R I Ï V T A N 1 A 
MON C U R t CHEZ LES RICHES 

TU 8 E R A 8 DUCHESSE i 

PONT DES PIATS 
TOTTBCOTNO ( T e l 1 S . 1 3 ) 

A n j e n r d ' h n t M a t i n * , à s h . - Boira» • h. 

CAMP VOLANT 
***° *>*g Lemonnler et Toauny Bourdclle 
Ll l lan E m u «t A n d r é B o a a n » d a n s : 

CALAIS-DOUVRES 
Noèl-NcJi d u s 1 

UNE BRUNE PIQUANTE 
E n un mot , S n U I S PABLA2TTS f r a n ç a i s 

Tous la* DIMANCHES de 3 à 11 h. 

BAL PERMANENT 
- orchestres — 2 jazz 

SPLËNDlb^CÏNÎt 

I Matinée 15 h. 15 . Soirée 20 h. 30 
Un film 100 % parlant aree 

Jean Murât et Danièle Parola dans : 
LE DERNIER CHOC 

(Le premier chiffra indique I» eear» pré-
eédaat et le second chiffre, la cour* du 
Jour). 

VALEURS EN H A U S S E 
Aasia» (aotton), 1.208—1.214. — Bé-

thune, D35&—5.41S. — Bruay, 2 ^ 4 5 — 
2.286. — Coarrièrea, 361—363.60. — M»r-
i ^ 7 0 ^ 6 3 5 - 5 3 T - — Vionàjne-Xœni, 
» » — 6 0 8 . — Bnergi» i«eet»-A»ne du Nord, 
*05—466. — Furee-LiBe, 804—096. — 
SeneBe-iffluoeuge, 787—799. — Agaehe 
lahA 296—304. 

VALEURS EN BAISSE 
An«She (action), 1.817—1.790 — B é -

a » W (10-), 6Sfi—629— Bruay ( l f r ) , 2 i 7 
—226.— Cbespsn (Nont) , 80—79. — Len», 
463—450. — latfna, 265—264. — LJério 
(coup. 30 ) , 7.975—7.980. — HiTenceilea, 
116—115.50.— Aciéries Snmbre-et-Meuse, 
6î5—©60. — Deua.m-Ains!in, 1.173—1.164. 
— Aoiléiriea Xord-Bet, 512—510u— Franco 
Bt ,pe matériel chemin de feM.192—1.190. 
— Jemmont, 600—498. — Kal5. 1.43S— 
1.450. — Kiuhlmatav, 633—626. — Glaces 
er Verree S .P .C, 2.496—2.475. 

VALEURS S T A T I 0 N N A I B E " 
BHaozy, 630. — Oarria», L434 . — Doue-

Ea, 1.175. — Sscarpelle, 2.850. — O s t n -
oourt, 1.265. — Aciéries Longwy, 345. — 
Ateliers Ohenitiera Oail, 262. — Arbei, 355. 
— O u i en ta Bootonmeia, 187. — Le Blan, 
370. — Tiberghieti (action), 370. — En
crais de Roubaiz, 79. 

MontotiE 

ETATS-CIVILS 

PALAIS D'£TE - Tourcoing 
(Tél. 16.19). — CETTE SEMAINE : 

LE DÉFENSEUR 
et LE TRAIN FANTOME 

R E N S E I G N E M E N T S 
C O M M E R C I A U X 

du samedi 4 mars 1033 

Les marchés à terme de laines 
A ROUBAIX 

L A I N E P E I G N É E — T Y P E U N I Q U E 

C o t e » 

d u j o u r P r é c . 

. 1 7 . 4 0 1 7 . 4 0 

A u x B u f f e t s d o C O L I S E E e t d o C A S I N O 
d é g u s t e » u n R I M , j u s d ' o r a n g e n a t u r e l . I 

M a r s 

A v r i l 
l i a i , 
J u i n 
JuJU. 

Août 
Sept. 
Oet. 
No». 
Dec. 
Janr. 
F é r . 

17.50 17.50 
17.«0 17.60 
17.70 17.60 
17.80 
17.S0 

. 17.90 

. 18.00 
1S.10 

,. 1S.20 
. 18.40 
. 18.30 

17.70 
17.80 
17.90 
18.00 
18.10 
18.20 
18.30 

B0CTBA1X. - _ N a i s s a n c e s . — Jaeqnelrn» 
Campenaer t s , m » d » F r a n c » 1 1 5 . — P a n l . 
Ueveug-ele, r i » de 1» Perche , cour Sa in t -P ierre . 
4 . 

M a d e l e i n e Glorieux, rue dea Trente , 2 9 . — 
Claude Lee lercq. ru» de» A r t s , 1 0 . — L u e e t t » 
D e l a n n o y , r u e de la P a i x , 7» . 

P u b l i c a t i o n s da m a r i a g e s . — Francoia 8 z y m -
kowiak , boulanger , ru» F r a n k l i n , 54 «4 Maria 
Pat iak , s o i g n e u s e , r n e F r a n k l i n , 5 4 . 
LOCATION A U T O S luxa, rtsDtemea, aeea» , ete 
De l tê to . 96 . r. I n k e m u n n . Tél . 6 . 5 0 Kx 3 * 5 1 1 

J e s n W i l m o t , ardoi»ler-oouvTeur, » B r u x e l -
lea ( B . ) e t Mélan ia D» Smedt , s .p. , ru» de 
G è n e s , 4 0 . — G e o r g e s D e L e e r s n y d e r , méra-
n i c i e n à Croix e t M a d e l e i n e Acqoart , oommer-
Cante. rue P i e r r e de R o u b a i x . 8 5 . 

Mariages . — J o s e p h Baxus , monteur télé
p h o n i s t e , r u e d e B i s n c h a m a i l l e , 1 1 0 e t Lu-
c ienne Ber thoza t , aoudense , r u e d e Blaxtehe-
niaille, 1 3 0 . — Henri Roart , badayenr, i Leera 
( H . ) e t H o r t a n s e W a r n a i r . so igneuee , r u e 
d ' A n t i n . conr Lebrun , 4 . — J e a n Dardarae , 
é l ec tr i c i en , à WattreJoa e t L n c . e n n e Vander -
heyien, aur je t t euse , r u e De le spau l , S 4 6 . 

Luc ien D e s b o n r r i e s , forgeron, rue Vo l ta i re , 
cour Deacharapa, 1 e t V a l e n t i n e B e y n a e r t , 
c a n n e t e u s e , r u e d e 1a P e r c h e , c o n r Br ie t . 2 3 . 
— Fernand Rouaeel, manoaurr», à W a t t r e l o s 
et Irma D e W a m b r e s i e , aoigiveuse, rue Vol 
ta ire , 4 3 . — Geonges T h e y s , t i s s e r a n d , m » de 
Ph i l ippev i l l e , 1 3 4 e t M s d e l e i n » Combles , soi
g n e u s e , rne N e w t o n , 6. 

l>éce». — Maria Maeure l , é p o u s e P a r e n t , 
66 ans , ru» d e la P e r c h e , cour Karte -Ferra i l l e , 
• — A i m é * André , 4 1 ans , d e L u ç o n ( V e n 
d é e ) . — M a r i e Demaeaeno ir . Teure D a r d è n n e . 
r u * P i e r r e D n j a r d i n , 2 . — EHs» K r n t e , T»u»e 
De temmerman , 67 ans , m » d e Barb ieux . SA. 
— N i ç o i s » D i s c o p , 73 s u s , r n e de Blanche-
mal l l e . 5 7 . 

P o m p e s Funèbre» Généra les , 4*. rne S é D a i t o 
po:. S x : T . 3 0 6 . Organ. eompl. cerarois. 4 1 0 0 5 

E u g é n i e Laurie , épouse P a o n e q u i n , 73 ans , 
rne du D u c , 4 . — Suzanne D e l e s r l u s e 8 m o i s , 
a v e n u e GiLstsre Delory . \Z, — Lon i s Chsn-
t r s i n e , 56 ans , rue d e L a n u o y . fort D e s p r e t z , 
8 0 . — L o u i s D e l n a t t e , 6 7 a n s , r n « J e a n n e 
d 'Arc , 3 2 . — E m i l e P lor i e . 1 9 ans , r u e Jac 

qoard. 1 1 4 . 
OatOIX. -

ru» des Ogiara, ITT. 

Fublleations de mariages. — Bernard 
B e r r y , a ide-forgeron, n i » L o u i s e Michel , 6 et 
Ma- i» Le ferre , m é g l i a : V e , ru» B t r t b e l o t , 1i-

W A T T B E L O R . — KaUaano». — J e a a Frac -
zek. m » dea Bona Enfants , 4 0 . 

Déoéa. — Augnat» D c e e t t e n i e , 9 5 an», a.p . 
rue d » la P o s t e , 2 3 . i— E m i l e V e r m e a l e n , M 
• a a , marchand A» rharbona, r u e du J l o n t - à -
Leux, 4 9 4 . — Henri Deagrange, 74 ana, aeu 
t i e r de l ' H ô p i t a l . ». 

I i T S . — Malaaancas. — J e a n Delporéa, r u e 
E c h e r i n , 1 7 1 . — Roger Maret, r n e dn Ooli-
sée . impasse Jaeqnart , 1 0 . 

Mariage . — Ju le s Desp lanqne , t i s serand et 
B a r m o n d e Triailte. bansh i s seoae . 

L Z S J t g . — P u b l i c a t i o n d e m a r i a g e . — Géor
gie» Vanmareke , eneol leur . T r i e a d» Leera, 62 
e t Marguer i t e Lapera, i a s j b r o c h e — » , m a l l e 
Quint , 5 3 . 

AjTjTAPPBg. — MalasaneM. — Roger Mee. 
Bien, rue du Grand-M«raia, 1 5 . — J e a n De-
lord . 2 5 , m » da T o n n a i . — M i c h e l i n e Del«-
e r e i x , e t , n* de Tonrnal . — A n d r é » L*c-r . 
roelle Cardon, 7. 

P u b l i c a t i o n d e m a r i a g e . — Alber t D e p i s n o y , 
ébénis te , m » P a s t e u r e t Marguer i t e JeSMrt, 
fureteuse , » Aaeq. 
- X>éeS». — Léopold l>oo|rbe. 5 1 an». 2 5 . rue 
d» Tournai . — H e n r i Csret t» , 6 7 ana, 89 , rn» 
d» L i l l e . — E u g è n e Lacmana, 7 0 ans , r u e l l e 
d 'Ascq , 1 5 . — ApolHne W i l l e c o m m e . 8 8 a n s , 
2 9 . n e Pas tenr . 

TOUSCOINO). — hTatasances. — T T M Gé
rard, r u e dea Carliers, 9 8 b i s . — Jacques 
Pennequrn. rue Vol ta ire , 1 7 4 . — B r i g i t t e 
V i e n n e , r u e M o t t e , 4 4 . 

P u b l i c a t i o n de mariage . — J e a n - B a p t i s t e 
Leclercq, z ingueur , rue du B u s , 2 6 e t L o u i s e 
â w a e n r p o e l , douhteuse , r u e dn Bu», 8 0 , 

M s r U g e s . — F e r n a n d Sca lbert , ra t tachenr 
«t Y v o n n e Dumort ier , so igneuse , r n e Ampère , 
4 7 , — E m i l e Lehar , journal ier e t L é o n l » 
Pannier , so igneuse , rue des Csr l i ers , 5 3 . — 
R o b e r t "tnll iez, carre lenr e t G e r m s i n » B s r a 
th» , g i l e t i ère , r u e d e Guisne», 5 0 . — J u l e s 
D e Groote, t a p l s s e n r et J e a n n e Prouvos t , soi-
v n e n e e , à R e c k e m . — Gaston Jo l ly , m a r i n i e r 
e t B l a n c h e Mis sne , mar in ière i Roaendae l . — 
Lou i s G h e y s e n , tourneur en bo l s e t Laurent» 
Leelevcq, s o i g n e u s e , rne de la Les te , 2 5 6 . — 
H e n r i S igabon , b o n n e t i e r e t SHttone N n t t i n . 
bonnet ière , rue d e Conrtrai, 9 4 . — Marcel 
F r a n c h e m m e , ra t tachenr e t P a u l i n e Bia ianx , 
p iqnr iè -e , r u e de la B a i i i ? , a p p a r t e m e n t 4 5 . 

D é c è s . — F é l i x D e s r a m e n x , 7 9 s a s , m » 1 

d ' H a r r é , 3 . — U r a n i » Malet , 9 1 . a n a , m e d e 

Metz, 57 — M a r i » B I s o n q M r , SJ s e » , rn» « a 
Dragon , 4 1 . — M » r i a D n v o a k e l d , 5 2 a n s , v a s 

d " ï É ^ 9 . V K . B A j i e E v r L . — H a l g a a n c e . ^ — 
R o g e r Marquis , m e d e s Ll la» . » » . — " • T » * * 

- » 9 . — George» Ba»-
— L n e e t t » Deeaes»», 

H n i r t , ro»'<d7'lE'gaÛté'. 9 9 . — " G e o r g e » B s s -
— m » d» la P . 

Magetut», 2 n . 
Pub l i ca t ion» 4 » aaarlages — A m e n é D n m o r -

r n e d e B o l b e e , 1 0 e t R a y 
m o t s . D e p r e t e » . d é v l d a m s * à L s M a d s l e i n » . 
— P i » re H e r i c h c r , é l ec t r i c i en . » • H » T ' e „ î ' 
Germaine Dnpor. - . employée , ru» P i a t a u r , 2 7 . 

D é c è s J a c q u e l i n e Detneizr. • mo i s , ru» 
Montgo lner . — A d é > Hleequ» . 1 a*, lmpaea» 
D e l e s p a u l , 1 3 . — J e a n S i n g i e r , 1 a n , m » 
4 'Hér icouTt , 1". — Robert i r f n c k e , 2 8 «ne , 
e i t« N e n g e h a n r . 5 . 

HALLTJIN. — N a i s s a n c e . — P s u l e t t » V a n -
d e m e t t v n c . Cbetrfn d» Linaei le», 9 5 

P u b l i c a t i o n s d» mariage» . • — R a y m o n d 
B a u w e n s , 2 1 « a s , 9 . r u e d u Moul in « t A g n è s 
Debrume . 2 0 ana, à R e c k e m . — E m i l » D»-
p n y d t , 2 3 » n t , à Roneq et Juj jeune D » Laerv , 
2 0 ans . 10 , C h e m i n de L inae l l e s . 

D é c è s . — Mar ie -Thérèse V s n o v e r s c h e l d » , 
86 ana, s .p. , chemin du T r i e s - C a l l l o n — 
CamilVe Boen, 6 6 ana. Journal ier , C h e m i n 
d'Eau, 4 4 . _ . . _ 

BOHCQ H a i s s s n c e s . — G e n e v i è t » T a n p a , 
rue du Drocckae . - t . 2 2 . — J e a n - M a r i e D u l a r -
din rue d u B i l f emont . 4 1 . — Gérard D e « i t t ^ 
rue" du D r o n c k a e r t , 6 9 . 

P u b l i c a t i o n d e m a r i a g e . — E m i l e D e p n y a t . 
r w t r e u r et J n l i e n n » D e L»er»; ao lgsau*» , » 

Mariage . — Orner D e s l o o v e r e «t G e r m a i n » 
Dservckx . . , . 

D é c è s . — R o s a l i e V e r h u l s t , 6 5 ans , m » a » 
Li l le , 8 1 . _ . 

L I N S E L L 3 S — K s l s » a n c e s . — R e n é e t 
R s c h e l M a r e s c s u x , ruo d . B o u s b e e q u » . 

D é c è s . — F o r t u n é M»r»»caux. 7 2 ana. a . p , 
m e d» Warvicq . — A u g u a t e KMel» , 7 4 an», 
marateher . i L e V i a c o n r t . — L o u i s Deatom-
bee. 9 mo i s , au P e t i t Chemin . 

S U O B E S . Pnris , l e 4 m a r e 1 9 3 3 . — 
Clôture — T"ndanee s o u t e n u e . — Courant . 
2 1 8 . 0 0 » 2 1 8 50 p a r é ; procha in , 2 1 8 . 5 0 p a y é : 
n u i 2 1 8 0 0 a 2 1 8 . 5 0 : 3 d'avri l , 2 1 8 . 0 0 p a y é ; 
3 dé in . i 2 1 8 0 1 i 2 1 8 . 5 0 ; S de Juin, 2 1 8 . 0 0 
k 2 1 8 . 5 0 ; 3 d 'oe tobr» . 2 0 6 . 5 0 p a y é ; » d » 
novembre . 2 0 6 . 5 0 è 2 0 7 . 0 0 p a y é » ; e o U offi
c ie l le , 2 1 8 . 5 0 a 2 1 9 . 0 0 . 

i » - . Edmond Paacal 
d e B> ubaix 7 1 . Grande-Bua . 

NÉCROLOGIE 

BOURSE DE PARIS DU SAMEDI 4 MARS 1933 

I C I N É M A NOËL 
76. R s s Jsaffrsy. ROUBAIX T. 43.71 

Mstlaés à 3 h. — Soirée k 8 h. 
H s f s s t t » Duflos et Léon Béliers» dans 

Le Parfum de la Dame en Noir 

I Jeannette Mac Donald d: 

L'n deaalnTUn Mm comique. A et «alité 
La semaine prochaine : BACH dan 
L'ENFANT DE MA SŒUR. 440K 

s % perpétue l . 
i % amort i s sab le 
1 Va % amort laa . 
> % 1 9 1 7 _ 
t % 1 9 1 8 
5 % 1 9 8 0 
t % 1 9 2 5 
4 A % 1 9 3 2 A 
i % % 1 9 3 2 B . _ _ _ 
P.T.T. 6 % 1 9 2 8 

— « H % 1 9 2 9 . . . 
— é M % 1932 . . . 

i . TréS. S % 1 9 2 4 
— T % 1 9 2 6 

Caisse / .u tonomo. . . . . . . . . . 
n c a i s . i Créa . Mat. S % 1 9 1 9 . . 

J — OhUg. 5 % 1 9 2 0 . . . , 
sââaV — bon» 6 % 1 9 2 1 . . . ! -W 

— S % JuU. 1 9 2 2 . . . 
— 6 % l anv . 1 9 2 3 . . 
— 6 % l u l n 1 9 2 3 . . . . 
— < «4 l a n v . 1 9 2 4 . . . 

£ m p . l r t . 5 '/,<* 1 9 3 0 . . . 
Banq. Franc» ( u . ) . . . . 
Banq. Algér ie ( n . ) . . . . 
B. Par la , F i y s - B " 
Banq. T r a n s a t l a n t . 
Banq. Onlnn P a r l a 
Cle AJgéz i snae 1»'» 
Compt. Hat, d ' E u _ [1127 . 

redit Corn. F r a n c s . . . . j *•» I 

77.40, 7 6 . 7 5 i S e r b i » 4 « . azn. 1 8 9 6 . . . . 
«2 .75 e2 .45 !Ture D e t t e o t . u n i 
93.>>.s — T a r e D e t t e 8 * 1 9 1 4 . . . . 
86.40 8ô .M) |Banque N a t . M e x i q u e . . 
" t * * ' ^ -OOiBanq . i m p . Otto 2 5 0 t . . 

118 . : to : i l7 .9 i iJc iéd l t fonc . E g y p t i e n . . 
ll).K.40|lo5.40 c e n t r a l M i n i n g 

91.40 80.35 B a i l » K a r a l d i n 
92.75 »1 .3nlCaoutchouc» ( F i n " ) _ . 

491.00 494.50 Colomb!» 
i 400 4 6 S . 0 0 ! D e B e e r s (ordln .1 

— — | P r a n c o - W y o m l n g ord. . . 
1746..'0,74C...S)|Huiles de P é t r o l e 
I540.KO S14 .09 |M»i»eca t o r d . ) 
|H37.C0 919 iPhoaph . C o n s t a n t l n e . . . . 
: 5 9 4 . m \ t * * . » f t * m t t L Tna la l ena 

'•:«i.oo 52».O0Ta»t»» (Sala) prie 
K» 1522 |Albl..._ _.. 

ôzv.o^Broey _ 
Ml |Omnium Int. Pétr. 1544.00 54.1 
593 I 

I 

Roya l D n i c h 
A c i é r i e s de F r a n c » — 

— d» Z i o n g v y . . 

1523 150» 

I6.UI 

Safle Sainte-Cécile Téléph. 1.99 
Matlaés à 3 h 

I
Saké» k • k. IS 2 films françni» 

Heeastte s x - D u i o s , L. Béllkre», dan; 
LE PARFUM aa la DAME EN NOIRJ 

Margserlte Mersso rlans -
L'AGENCE O-KAY 

L* saaatvne prochaine : Bach dans 
L'ENFANT DE MA S Œ U R . Loc. oov 

h. 

1 
• f Par antorisation spéciale 

eu exclusivité à LILLE da 3 aa 9 Mars 

F o n d e r F i a n c e ;47"S |4Mô 
— Lyonnaia ,2110 J212» 

il» Généra le ( n . l . 110*1 | i o : 7 
Etant» F o n c i è r e . . . ™ 594 587 
B a a s | 16 .130 l l6 .245 
Métropol i ta in Par la . . . . . 
Dlstr. P a r i s d E l e e t r . . . 
Electr lc iM (C.G.E. ) . . . 
rkomaon-Honaton 
I orgaa, Ae. M. e t E s t . . . . I 520 I 521 
T r è s . L u . dn H a v r e . . . 471 470 
Mina» d» Conrrtèrea.... j.159.0» 352.00 
H i n t t de L«a» 
B ê l é » . . . . . . 
Knhlmann ( E t a b l . ) . 
Chargeur» Réuni». 

11 .600 ,1 ) . 450 !Five»-Lll l» . 
9.635J 9 . 6 3 0 ' p 0 I g . , t A e . M a r i n » 

F o r g . C. E L J a n m o n t . . . 
I s ene l l e -Maubenga 
IBé thune . . . . . . . . . . . . 
I Mar ie s . . 
Vleoigne-Mosux « 
D é p . n o r d a % 1 9 2 1 
B o n s F o n d e r 1 8 8 7 
B o n s Fonc ier 1 8 8 8 
E a n q n a Indo-Chine 
B a n q u e P a y s N o r d 
Crédit I n d u s t . L ib 
Crédit F o n c Colonial 
s t è F i n . Cnlv . e t P J T . . . 
S té Gén. A U . B a n q 
S t é M a r a e i U . Crédi t . . . 
S té N a n e é e n n s C r é é . . . . 
Magaa . Gén. Par la 

. . _ E a u x ( C l a O é n é r . ) 
00;446.14)1 A ir c o m p r i m é . . . . 13120 

J1237 11235 
2145 2)30 
2100 214S 
3!-9.00l355.U0 

26.75 
29 .05 
29 .0" 

151.50 
4flS.no 
1837 
1302 
2 ) . 00 
95.00 
53.00 

403.00 

M 

5400 

1,7.1m 
VU.25 

25K5 

13V4 

: ' 
61.50] o l .OO'dlectr lc i té de Par la Ilw.,i 

.VU.on 529 IHavralae E n . E l - e t . 1)286 
202.00 202.001 Oues t -Lumière _ _ 1390.00 

lat laat . n o u v e a » . . I 51.00! 54 .50 T é l é p h o n e s _ 572 
ï n a a o Cona. l " e t 2- a.. 3 .70 4 .00 Gaz e t E a u x — . . . lOiS 

— S % » r l 9 0 S — < - G a i F r a n c e - E t r a n g '20)5 

26.751 Osa d» Par la _ . . 
Ac iér i e s MlcnavlUe 
Chàt i l lon-Commentry . . . 
Métaux (Ciefranc.).... 
Charbon. Tonxln 
Commentry-Fourch 
Dynamita (Centre)..... 
Sai i i t -Gobal i i 
D i s t i l l e r . I n d o - C h i n e . . . 
Sucrer , b r é s i l i e n n e s . . . . 
Sucrer ie s c o l o n i a l e s . . . . 
EtabL B o k a n o w s k i 
Cle f r . ATrlq. Occld . 
B a n q u e d ' A t h è n e s 
C. F o n c . Fr . -Canad. 
T é l é g r a p h e s N o r d 
L iev in (Coup. 3 0 ) 

27.Oui 
27.6(i 

151.00 
434.00 
)840 
DM 
21.00 
04.50 
52.25 

399.011 
141.00 

445.(Ki 441.00 

CHEMINS OE FER 

Est 
L y o n 
M i d i . , , 

VILLE D E PARIS 

1 S 7 1 3 • * r. 1 4 0 0 fr 
1 8 7 5 4 % r . è E O O f r 
1 8 7 6 4 % r . * 5 0 0 f r 
1 8 9 2 2 v4 r. à 4 0 0 f r — 
1 8 9 4 - 9 6 2 % r. 4 0 0 fr.. . 
1 8 9 8 2 % r. è 6 0 0 fr . . . . . 
1 8 9 9 2 % Met . t . 5 0 0 . . . 
1 9 0 4 2 i / t M . 5 0 0 - 1 0 0 0 . „ 
1 9 0 5 2 % r. à 1 0 0 f r 
1 9 1 0 2 \ M é t . T . 4 0 0 . . . 

11910 3 % r. 4 4 0 0 fr 
11912 3 % r. à 3 0 0 fr 
| ] P 2 3 6 % d é c . r. 5 0 0 
1 9 2 4 « Va déc . r. 8 0 0 fr 

>1928 « % è 1 .000 fr 
; 1 9 2 9 é Vt t 1 .000 f i . . . . 
1 0 3 0 4 % è 1 .001 fr 
1 9 3 0 é % 1 .000 ( l o t s ) 

' 1 9 3 1 4 % 1 .000 ( l o t* ) 

,28(5 
i ; . Ï 5 
r f j i 

10K.00 lu.. .00 
130.(10 130.00 
lt.no i ; 

90ll J707.S 

400.00 397.00 
5011.00 494.50 
497 00 493.50 
283.00 28.'.00 
282.50 283.00 
329.00 331.00 
332.00 315.00 
331.00i330.00 

4.50 411.50 
30K.H0 302.MI 
297.00 291.00 
J67.00;2M>.00 
507 

COMMUNALES 

Corn. 1 8 7 » s . 8 0 r. 1 0 0 
— 1 8 8 0 3 % r . 5 0 0 
— 1 8 9 1 8 % r . 4 0 0 . 
— 1 8 9 2 2 .60 r. 6 0 0 
— 1 8 9 9 2 . 6 0 1 . 6 0 0 
— 1 9 0 6 3 % ! . 8 0 0 . 
— 1 9 1 2 3 % r . 2 5 0 . 
— 1 9 2 6 _ . „ 
— 1 9 3 1 4 % 

FONCIÈRES 

1 8 7 9 3 % ! . 6 0 0 fr 
1 8 8 S 3 % r . SOOfr 
1 8 8 5 2 , 8 0 r. 6 0 0 fr . . . . 
1 8 9 6 2 , 8 0 1 . 8 0 0 f i 
1 9 0 3 S % r. 6 0 0 «Vu, 
1 8 0 9 S % r . 2 5 0 fr 
1 9 1 3 S Vt T. 5 0 0 f r . . . . 
1 9 1 3 4 t 5 0 0 fr 

379.001375.00 
I315.n0 
!:«KI.(IO 

:o;190.00 

14.00 
305.00 
347.00 
370.00 
370.00 
193.00 
390.00 
443.00 

Sol). 00 
316.0' i 
367. Mi 
380.00 
190.no | 
394. (SI 
440.;il | 

COURS DES CHANGES 

515 MO 
93*.00 9.18.00 

irai, ou 
fWI.OO 849.00 
879 00 l"W).rjti 

'Sr^i.CO 

L o n d r e s . . . . . . . . . . . . _ . . . 
H e w - y ork — . 
A l l e m a g n e . . . . . . . . _ . . . 
B e l g i q u e . . . 
A r g e n t i n » _ . . . . 
D a n e m a r k . . . . . . . . . . . . . . 
Espagne , • 
Hol lande 
Italie 
Korvège — . . . . 
Pologne — . . . . . . . 
Portugal « . . . . . . 
Prague „ 
Roumanie 
suède „ . . 
Suisse 
V i e n n e 

211.62 
1024.7 
129.50 

281.CO 
gm 

U 15 

355.50 

211.75 
1U24.7 
129.00 

— 75.40 
t.5.15 

463.14) 4ri2.no 
4'j:-.25 495.50 

-
LE HAVRE AMEKICJUK U V E R P O O I . S A K E L S N f c W - Y O R K 

aux 5 0 kilo» 

Prée. I 
Clés, j 1 0 h. 4 b. II. 

4 77 

M A R C H É S D B S O O T O S 

4 .50 /63 

4.«0,t!2 

4 71 

S D U 4 

4.61 
4 60 
4 .60 
4.P7 
J . M 
4.0.1 

4 .70 
4.7K 
4 .80 

V A R S 

Venta» 
dispenibls 

courant 

. . J u i l l e t . . 
Août 

s e p t e m b r e 

. . Octobre . . 
Novembre 
D é c e m b r e 

. . J a n v i e r . . 

. . Févr ier . . 
alara 

ang la i s 

5£ 

6.54 

S 
s 6.7.1 
6 .79 
6 . 8 3 

.:ÎS 
— 

Clôt 

6 .59 

6 .62 
6.67 
0 .71 

6.74 
6.7.=. 
« .81 

6 .80 
6, H» 
6 .90 

8.1-3 
6 .95 

— 

» 

. 5 

.5 

i 
.» 
. 5 

.7 

H 

i . 

&£ 

5.98 

S 
a 
5 93 

«3 
iS 

eut. 

t.m 
5 05 
6 05 
6.04 

0.04 
0.04 
0.01 

6.00 
è . s t 
O.l'l 

0.01 
(..01 

— 

H. B. 

1.9 .. 
1.8 .. 

il.. 
.7 . . 

1.7 . . 
.7 . . 

:;!:: 

P r é e . 
Clôt. 

8 .35 
8 .1» 

6 . 2 2 
6 .26 

6 .40 
C.47 
« 53 

6 .60 
6 .66 
6.71 

6 .80 

Pr 

o.™ 

S 

1 
s 

; 

a en c e n t s 

11 h. | Clét 

i 

W E U > e t Co. 

IVtadame DECRAENE 

Bée Florence V A N T H 0 R R E 
[•."asem-nt déc«Mfe i MoT»croJi. li 2 
mars 1 9 ^ 3 . d w m m 4'8*» « n a é e , «ont 
pr i se s d« oon.sid^ptjr l e préwect rn.fi» 
oomme u r ^ inTrtaTioa à »iasm«t*r I U R Con
voi et F uin'éna L" lit s qui « n r o n t l w n 1* 
lundi 6 m i » , à d ix h-Mi^e». « n TéffliM 
.**int-An.'tora*-de-P&(IoT]4» f M o n t - à - L e u i ), 

L'taaweinbM» A I*» n»#]*ori mrorteaip*. 
BT, U • n n d e - R u ^ à » h»»«re« 4 5 . N l l O f l d 

V o o i ftte* ptriéi d'avkrfsftwr Mer O n - r o l 
et S e r v i c e d o 

Madame L a d e n DUHAJN 

n é e Célina OELAHATE 
p,eu^ni'?: .t endiomnie d'ans le Seigneur, 
en, son dk)m.c.••.<?. l ô , rue EmlJ<c-C'oinb»>fL, 
BU B a r r a , le 2 n u n 193J . dn.a» u 7 9 » * 
«.o-n^e, "dnijn :&nr*& d e s SB«re:n<-n«i d«s 
Notine Mare la Ëaiivte £«Ua«« U f q u e l t 
lo/pcmt k e u le Micidi 6 imira 1 9 3 3 , à d ix 
heure?, en l'tSgvive ptwvicafale de Pha-
Itemptin, d'où «on corrps »e>n» acradsiil «u 
c imet i* !^ diidift L>a p o o r 7 ê t r e iniiuir.é. 

Jiéiin'jfon e t rera»srto>ii>eEts> A Petite. 
l>a u\ p a r t d« M. Luc ien Dulvain, t o n 

âptoux; de 11. le Doctieur e t Madame 
I>u.ha..n-K-iiT-ant, *t d>a M. Vabbé L é o n 
Duihaia, t e s an.fa.rrt*, te» pf>tita-eni*»nt«, 
l'r-.àre-petitA-en'fants «t d* torata la fa-
MtfW. — PtnitVre d e a'fsrprporterr ni fleurs 

d-e le» remplacer par d e s 
l 4 U 2 1 d 

CONVOIS FUNÈBRES 

Mademoisel le Mathilde TACK 
recédé» 'e 3 mars 1&33. d a n s s » 7 4 » « 
année , a i lmin i s trée i*: Sacrement» . Lea 
faaécaièsaf s n r o n t kett luxdi 6 mac» 1 0 8 3 , 
i 9 h. 3 o . en I'égha» d» B e a n l i e u , è Wat 
t r e l o s P-a paro i s se , d'où le corps sera 
condui t au . - m e t i è r e de R o u b a i x . Réu-
r o n è la n u i o o n nu>rtca,ire, 3 0 0 , rue J i-
l e . - truesde S W a t t r e l o s , è 9 nenirea. 

Il ne sera paa e n v o i e de faire-part . 
le pr<i-seut ar ia en tetmnt l ieu. 

D e la part dea fami l l e s T s c k . Bracke -
rel-T^.ck, Tsc) i -Ooi4! i>r , <rae!»Ba-Ver-
b r u g j e . - 4 0 3 0 

Voua ê t e s p r i é s d'aew^ter « u x C o c v o i 

Montienr Félix O E R U M A U X 
éÀekàà K T o u r c o i n g . U'. ^ rnar» 1 9 3 3 , dan* 
M 5 0 m * aniiôo, muni des Sjor»eoieint*, I*s-
qiii0»s Convoi e-t Service auront l^eu I» 
Iwaall 6 Audit mois , à 9 h. 3 0 , e*j ï***;Iia«? 
ba^nt-Christ-ophe, d'où son oorps pen con
duit a a c imet i ère du rcnt-d-a-^enri lJe 
pour 7 *tr»> i.Ti.humur. 

L'aéMtemLléa Chcpe l l* da l 'Ho«pic« Ci-
Tll, o, m e d 'Barpô . à 9 h . 13 . 7 4 0 9 2 d 

T.'onjis èt*% pri»S d'sMfister aux Convoi 

H ftarrka de 
Madame Jovite C A U - S I N 0 Q U E T 

p<»»»Laia»l d.xvhit* 1» 4 mars 19«3 . dans 
M S-l"'* a r , n « , lesflueàa auront l ieu l e 
m i r d i 7 m»rc, » 9 * . 4 5 . en l 'ég l i se du 
S-iopé-('aMir. 5 T o u r c o i n g . A s a e m b l . ^ 4 1 , 
rue du Draç-rm, è 9 b. (iO. 

De h . part de > !"• • Jea-nsie, B e r t b e , 
.Mioe ( lau. M. « 11 " • Jov ire Cnu-lla.-»»]. 
i l . et M"« V. t a u l l . i d e r dio Keer-Orléan», 
H. et M*** V=g. Cou Dn.tr;ez, s e s entant*. 

("*t a v i s t i e n t l i en d » fa ire-port . 
Lrt faciiilie rei-evra les coadoléancea è 

h sort i» d* . ' é g a i e . 7 4 0 8 6 

M " V " Julien DETEMMERMAN 

n é e Elûa K R U Z E 
| i ' i s a a u K a l d*V^d>*» à Rou.baiv. ).- 3 maj-R 
1933 , d o n s : » 6 7 " * ajMi^e. lesquels au
ront Lien le H n d i 6 m a » . » S h. 3 0 . en 
l ég)i»« tS»int-Jea-n-Bapt'ate. L 'a tasmblé» 
boulevard Lc^ortiaire. » 8 h. 1 3 . L e pré-
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Is'Obit d u moia met» oelêbc* l a a u i l i 
0 mar i . A 9 b-eures, e u l'éa^iea No-tre-
D a m e - d u - B o n - O o n s o A A Be^ni j ec . — Oet 
a r i * t i ent liei d » fa i re -par t . 1 4 0 7 4 4 

I»» f a m l u a TM^-Lepoutre, arOa toiiashAe 
d e e itiarquaa de aympaunie qu'«X» % re
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a u x ioméTïvifciè&s o n qn-i, re . |rent»nt de n e 
pouT-oir -y aaa*i«4er, o n t e x p r i m é iaurs men-
t i m e n t s de oo-noicJéBarices « t rappe l l e que 
î 'Obit d a moi* aerts cùlvbcv l e ï imdi 6 
msurn, A 9 h. 3 0 , en. r é é l i s e \->t*r«-I>ame-
de-Lourdes , à Toua-çoicg. Cet a v i s t i e n t 
Hwa d e fa i re -p jr t . 7'4(>72d 
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remerc ient lea personnes qui o n : a s s i s t é 
» u x funéra i l l e s de 
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née Lucie T 0 U R T 0 I S 
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M-.ia.n,e Henri t>*rr+Tee*x-Ji***ton<&, 
son épauMi; aUnaUiae et Madame Taul 
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chées , ont expr .a iô l e e n iv?>nti3.«»n!i. d e 
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M o n t e u r Martial W A T T E A U X 
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e t l e u r s enXants, Tes Damille» D e l e -
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M"" Joséphine DELESALLE 
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(TArfs-tS L'ANGLAIS 

PAR LOUIS D'ANVERS 

t»'saUit-4)Be ftàra ft t Qui l'aeeom-

I m passât p o o r I» tmMknm foi» 
• nasa l i sa , Qsmad i l antetnUt re-
MT lea sa*o*i cftrn obérai. 
• caval ier s/asanoiaf norarfialament 
s * r i a s , saaalaTns, et «Asalalsrt t r a ) 
assiina» u viail a ir inéxliéfaa. 
tsB èTarU m ansora êm» Uoigné da 
1»BBBB1 a » p a a d u t oa» « o * «fxbtw 
t a a p k t aastinqae. 
l « o i s trtait esooee H narmonisase 
M M i s s i s f U i «U ia«sBB>», mais i 
• M èja'aMa appnnjhait , Ucraei s o t 
Tsatus réminiscence qni àWint ra

de. 
èTtri s r a i t er ié : 

— Tirer ! pniaqn'i] n'y a pas moven 
de l e prersdre vivant. 

I l ae lava tf un bond et saisit son 
arme. 

Mais déin Phaflère l'avait aperçu et 
reconnu. I l enfonça ses éperons dans 
les Sanes de son ehen-al et prit de 
l'avanee. 

E o nne secorxie, Chéncbrun était en 
eeln» et »'é»anoait à sa poursuite . 

— Arrate i -vous ou j e tire. 
L'inutile provcaoaiion eournt le loup 

du Bosphore repérantes p a r l'écho, 
mais le Grec, «ans y répondre, accéléra 
l'allure d e s o n ohevai. 

Ls» aatur bonifiant dans se s artères, 
ton» la» mrasflam tendus soi»» l'effort, 
Caalnsrii im la smsaat dans un délire de 
folie. La n t de son asasassip , à portée 
d e son arme, roi faisait perdre tout 
saaÉjssast rtnraaiiité. Sanvaeement , il 
pensa à la f r a p p e r p a r dejrrière p u i s -
tttrtl fuya i t lâeistanent, et à savourer 
k jjBSJSSSal (at l a voir é tendu à ses 
piada. E i ejasjentamnt. il a a tirait pas. . . 

Contra s o n dés ir de brute, les élé-
tnaoaa lea plna nobles de aa nature ebe-
txslsrsarine entraient en krtta et se ré-
ToitaisoL 

II oa paariait p a s tirer atrr nn bom-

Ce qu'il Tonlait, trvkait l e dépasser, 
toi fa ire f aea e t la provoquer loyale-
• e n i . 

La\ lut te t a p<raraaiTaJt faroxaebe, 
• a i m u c s a n s merci, entre les deux ea-
raiiers, en un tourbil lon dte poussière. 

Tors» deux tkaient éraiement bonis ca-
Tariers, m a i s Chénebrun, p l u s 'eune, do

ta i t avoir l 'avantage. Après quelques 
minutes d'un g a l o p effréné, i l s e trouva 
enfin assez près de son ennomi pour le 
sais ir au collet et le tenir à merci, 
•Lais le cheval de oeJui-câ, éperon né 
lusqn'au s a n s , fut enlevé au-dessus d'un 
n,ur blanc qui «ointillait asi olnir de 
hine. face h la mer. 

Chêrjebrun entendit lo cri d'agonie 
dn malheureux animal retombé de 
l'antre côté, s a n s vie , vraisemblable
ment, mais son cavalier était sauf. 

A v e c nn cri de rage, Chênebrun tenta 
:a même folio qni venait de réussir à son 
adversaire. I l en leva «on cheval , t fai l -
leurs plus souple et mieux en main que 
celui de Phalère , e t , après un bond 
formidaihae, chevtal et caval ier retom
bèrent sans dommage sur rberbe ten-
erre d'une prairie. 

S a n s s'attarder à penser cra'il violait 
isne propriété privée. Lionel s e rna à ht 
ponmritie de celui qu'il cberobait. 

I l n e p o u v a i t p a s ê tre lo in puisque 
«on obérai gisait sur le flanc pantelant 
et hor» de service. 

U n pare étendait s e s frondaisons de 
eèdres a sa droite, U s'y enscnçea sui
vant niinutierasement les datr ières et 
fouil lant d u regard les coins le» p l u s 
aaaaaasaa, 

Oa f n t en vain . 
S o n ennemi lni avait défluitivement 

éciSairspé, à fuit km e minute o ù il croyait 
enfin le tenir. VraisemWabsitnerit, il 
l 'avait entraîné là, de propos délibéré, 
«aohèvnt y trouver le salut. 

Machinalement, le i eune homme cares
sa de la m a i n l a vai l lante bote qui venai t 

de le servir si docilement, et laissa 
flotter ies rênes, ne sachant plus que 
ladre... 

Les dente casTrées par la rage, et fu
rieux, il se jurait bien qu'à la prochaine 
rencontre avec le bandit , aucun senti
ment d'humanité ou de chevalerie ne le 
retieavarait dv le tuer comme un chien 
enragé, dût-il le f r a p p e r dans le do6 
tomme un lâche s'il ne pouvait l'attein
dre loyalement e n face . 

Il al lait au gré de son ohevai. t rop 
ebsorbé dans ses réflexions pour pren
dre conscience dn chemin parcouru, 
quant il aperçut à travers La sombre 
niasse des cèdres, des lumières T U r-
dera ient ri4?n aux clartés) lunaires. 

Etait -ce là que son ennemi s'était 
réfugié T 

En ce cas, cette maison, fût-cHe le 
sérail du Grand Tare, l s pa la i s d'une 
reine ou une nrosqnée sacrée, il v péné
trerait, fût-ce au péril de sa vie. 

B était armé, assoiffé de vengeance, 
et son jeûna sang bouillait dans se s 
artères. 

XI s e doutait pèns maintenant d'avoir 
été att iré l à p a r celui qu'il rtouraorvait. 
Cette demeure isolée était évidemment 
le repaire des bandits . 

— E u dsSpit de tout, dit- i l , pariant 
tont haut dans la sol itude, j ' y entrerai 
materé tons les pouvoirs d e Mahomet 
et tous lea yatagans de l 'Islam 1 

I l releva l a tête d e son cheval et le 
arriéres droit sur la maison éclairée, 
1 arrétèvot Mulement devant un perron 
à double évolution «ni conduisait à une 
rmmenee tei'iaase. 

Les fenêtres éclairées, qn'il avait 
aperçues de loin, donnaient sur cette 
terrasse, dûment gril lées selon la mode 
du pays . 

S a n s prendre le temps de réfléchir. 
il vida les éfcriers et monta prestement 
les marches devant lui-

Son revolver éfcaiit chargé, son cou
teau de chasse jouait l ibrement dans sa 
ceinture, il s e sentai t de taille à tenir 
tête à s e s assB«sins dans leur propre 
repaire. 

L a terrasse, somphreusemerst fleurie, 
lui j e ta ses p a r f u m s «n visage, sans 
arrêter son élan ; une porte était ouver
te, selon la coutume turque, sur nne 
vaste cour. 

A u c u n s igne de vie n'y était a p p a 
rent, et on n'y entendait que le bruit 
des j e t s d"eau retombant dans des vas
que») de porphyre . 

Lionel la traversa résolument et fran
chit sans scrupule le seuil privé, de 
plus en p lus convaincu qu'U était chez 
s e s onnomii. 

Revolver en main, il écarta nne dra-
psrie de velours d'azur, premier obsta
cle rencontré depuis son entrée dans la 
maison et pénétra <Hos un luxueux 
sa lon . 

Alors , il s'arrêta, l es p i e d s cloués 
an sol, les yeux fous. 

U n s fernnw s e soussvait dUracement 
sur les eousswis d'un divan, mais sans 
da igner manifester l a moindre émo
tion. 

— I r è n e ! Etaat-ee vraanent possible 
e u e ce fut el le î 

Ou bien son cerveau surexcité était-

il le joue t d'une hallucination née de 
sa déception et de «a vengeance insa
t isfaite î 

D u coup, son ennemi fu t oublié, il 
remit .«on revolver en place et se dé
couvrit. 

— Enfin ! Enfin '... A p r è s tant de 
recherches vaines, c'est vous enfin ! 

M i e eu t un Tejretrd de hautaine^ sur-
r.riso et, ne da ignant même p a s s'indi
gner, se leva pour céder la place à 
l'intrus. 

D a n s la crainte désespérée de la per-
ÙTe à jamais , Lionel trouva la force de 
faire queïflues p a s . qui le placèrent en 
:Jeine lumière. 

Alors , à son tour, elle le reconnut et, 
comme p a r miracle, s e s traita s'adou
cirent : une étrange evpiTsaion de 
pitié e n chassa l'orgueil. 

— Vous ! dit-elle s implement. 
I l s 'avança et son salut fut presque 

rn agenouil lement. 
— J e désespérais de vous rencontrer. 

Madame, et ma dette de reconnaissance 
8'aJonrdàs»it de la pensée que ie ne 
pourrais j a m a i s ratwuittcr. 

El le ne protesta pas , et nn silence se 
fit entre eux. 

Elle savait que le don d'un otcur lui 
était f a i t i cette minute , e t elle com
prenait la valeur de ce don. 

Lionel avait oublié qu'il y avait sur 
lierre un homme qui avait voulu le tuer 
et qu'il était à la poursuite de cet 
tomme. 

— Me pstrdonnerez-vous jamais,. Ma
dame, l ' inconvenance de ma brutale en
trée cher voua î J e ne pu i s m'en e*-

onser qu'en vous disant la vérité : je 
poursuivais un de mes assassins de l l a l -
<ia.vie, .je lui ai donné la chasse SUT les 
rives du Boaehore et j 'a i p e r d u sa 
trace seulement ici... d a n s le parc de 
votre demeure. A l o m j'ai c m . . . 

— V o s assassins ? ici ? 
— J e l'ai cru du moins , tfit-ï! rive-

ment. e t j e m'en excuse. . . 
Il était s incère, étaut int imement con

vaincu qus» cette maieon, puisqu'elle 
i tajt s ienne, ne pouvai t receler aucun 
tnvstère ni abriter aucun malfai teur. 

E l l e fr issonna légèrement e t son rc 
i;ard se détourna de 1-ui pour regarder 
dans ia fa ible lueur crépuEcalairc de i.i 
cour daPéc de moss ique sur laque!o 
donnait son appartement . 

— Si vous avez suivi s a trace jus-
qu ici . dit-el le, il peut v avoir pénétré 
rx?ut-être... e t s'y cacher, eherohez-;«\ 
Mes gens vous aideront . U s prendront 
des torches et foui l leron; ,c P a i e avec 
vous ; mais tout autour, c'est le dé
sert.. 

Il eut un geste qui repoussait sa ven
geance. 

— Qu'importe cet homme 1 Madame. 
Il m'a amené ici. pour le moment , j e 
ne pense à rien d'autre. J e p e u x enfin 
vous dira m a reconnaissance e t que je 
serais prêt à la p a y e r de m a via, • k » 
curcon^tances m'y amenaient . 

— Quelle exagérat ion ! fit-aile avec 
un pale sourire. Vous ne m e devez rien. 
K importe qui, dans les mêmes circons
tances, anrait fait ce que j'ai fa i t l 

(A. stu'rra.) 
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